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nouvelle ère d'expansion économique d'après-guerre s'ouvrait. La croissance économique 
remarquable enregistrée au Canada depuis la guerre, reposant sur la mise en valeur accélérée 
des minéraux, des forêts et des ressources d'énergie hydro-électriques, ainsi que la création 
de services auxiliaires sous forme de routes, de chemins de fer, de pipelines et de lotissements 
urbains à la suite d'une succession d'immenses entreprises, dont beaucoup dans des régions 
reculées inexploitées jusque-là, a fourni le climat politique et économique favorable à 
une vague d'immigration en provenance principalement des îles Britanniques et d'Europe 
continentale, amenant un total de 1,387,176 personnes de 1946 à 1956, chiffre qui aura 
nettement dépassé le million et demi à la fin de 1957. On trouvera dans la section statis­
tique qui suit immédiatement le présent article une analyse de l'immigration au cours des 
récentes années d'après-guerre. 

L'IMMIGRATION ET LA CROISSANCE DE LA POPULATION 

C'est à l'immigration qu'on doit, en partie le peuplement du territoire national. 
Rappelons en outre, toutefois, que les périodes de pointe dans la croissance de la population 
se sont accompagnées de poussées d'immigration. Ces périodes correspondaient d'ailleurs 
à certains événements historiques importants: gouvernement de Frontenac, révolution 
américaine, famine en Irlande, aménagement des premiers chemins de fer, colonisation 
de l'Ouest et, enfin, industrialisation et mise en valeur des régions reculées du bouclier 
Canadien. Antérieurement à 1869, l'immigration et les périodes de pointe dans la crois­
sance de la population marchaient simplement de pair avec les événements dont il est ques­
tion ci-dessus. Toutefois, depuis le début du siècle, l'immigration a été provoquée par une 
intervention directe des pouvoirs publics et la situation économique à l'origine de celle-ci. 
On trouvera ci-dessous, exprimée en chiffres et en pourcentages, la croissance de la 
population du Canada entre 1851 et 1956. La colonne des pourcentages indique le caractère 
cyclique de cette croissance. 

AUGMENTATION NUMÉRIQUE ET PROCENTUELLE DE LA POPULATION, 
PÉRIODES DÉCENNALES, 1851-1951, ET 1951-1956 

Période terminée en Population Augmentation Période terminée en Population Augmentation 

1851... 

nombre 

2,436,297 
3,229,633 
3,689,257 
4,324,810 
4,833,239 
5,371,315 

nombre 

793,336 
459,624 
635,553 
508,429 
538,076 

% 

32Ï6 
14.2 
17.2 
11.8 
11.1 

1911 
1921 

nombre 

7,206,643 
8,787,949 

10,376,787 
11,506,655 
14,009,4291 
16,080,791 

nombre 

1,835,328 
1,581,306 
1,588,837 
1,129,869 
2,502,7741 
2,071,362 

% 

34.2 
1861 

nombre 

2,436,297 
3,229,633 
3,689,257 
4,324,810 
4,833,239 
5,371,315 

nombre 

793,336 
459,624 
635,553 
508,429 
538,076 

% 

32Ï6 
14.2 
17.2 
11.8 
11.1 

1911 
1921 

nombre 

7,206,643 
8,787,949 

10,376,787 
11,506,655 
14,009,4291 
16,080,791 

nombre 

1,835,328 
1,581,306 
1,588,837 
1,129,869 
2,502,7741 
2,071,362 

21.9 
1871 

nombre 

2,436,297 
3,229,633 
3,689,257 
4,324,810 
4,833,239 
5,371,315 

nombre 

793,336 
459,624 
635,553 
508,429 
538,076 

% 

32Ï6 
14.2 
17.2 
11.8 
11.1 

1931 
1941 
1951 
19562  

nombre 

7,206,643 
8,787,949 

10,376,787 
11,506,655 
14,009,4291 
16,080,791 

nombre 

1,835,328 
1,581,306 
1,588,837 
1,129,869 
2,502,7741 
2,071,362 

18.1 
1881 

nombre 

2,436,297 
3,229,633 
3,689,257 
4,324,810 
4,833,239 
5,371,315 

nombre 

793,336 
459,624 
635,553 
508,429 
538,076 

% 

32Ï6 
14.2 
17.2 
11.8 
11.1 

1931 
1941 
1951 
19562  

nombre 

7,206,643 
8,787,949 

10,376,787 
11,506,655 
14,009,4291 
16,080,791 

nombre 

1,835,328 
1,581,306 
1,588,837 
1,129,869 
2,502,7741 
2,071,362 

10.9 
1891 

nombre 

2,436,297 
3,229,633 
3,689,257 
4,324,810 
4,833,239 
5,371,315 

nombre 

793,336 
459,624 
635,553 
508,429 
538,076 

% 

32Ï6 
14.2 
17.2 
11.8 
11.1 

1931 
1941 
1951 
19562  

nombre 

7,206,643 
8,787,949 

10,376,787 
11,506,655 
14,009,4291 
16,080,791 

nombre 

1,835,328 
1,581,306 
1,588,837 
1,129,869 
2,502,7741 
2,071,362 

21.81 
1901 

nombre 

2,436,297 
3,229,633 
3,689,257 
4,324,810 
4,833,239 
5,371,315 

nombre 

793,336 
459,624 
635,553 
508,429 
538,076 

% 

32Ï6 
14.2 
17.2 
11.8 
11.1 

1931 
1941 
1951 
19562  

nombre 

7,206,643 
8,787,949 

10,376,787 
11,506,655 
14,009,4291 
16,080,791 

nombre 

1,835,328 
1,581,306 
1,588,837 
1,129,869 
2,502,7741 
2,071,362 14.8 

nombre 

2,436,297 
3,229,633 
3,689,257 
4,324,810 
4,833,239 
5,371,315 

nombre 

793,336 
459,624 
635,553 
508,429 
538,076 

% 

32Ï6 
14.2 
17.2 
11.8 
11.1 

nombre 

7,206,643 
8,787,949 

10,376,787 
11,506,655 
14,009,4291 
16,080,791 

nombre 

1,835,328 
1,581,306 
1,588,837 
1,129,869 
2,502,7741 
2,071,362 

1 Le total de 1951 comprend Terre-Neuve, mais non celui de 1941; abstraction faite de Terre-Neuve l'augmen­
tation était de 2,141,358, soit 18.6 p. 100. 2 Y compris Terre-Neuve. 

L'ÉMIGRATION 

En considérant le stimulant qu'a pu exercer l'immigration sur la croissance du Canada, 
on ne doit pas oublier que, contrairement à ce qui s'est passé pour les Etats-Unis, le Canada, 
pendant des périodes fort longues, a fort peu attiré le colon. Avant même que le Canada 
eût acquis le caractère d'une entité politique distincte, les émigrants manifestaient leur 
préférence pour les États-Unis. Il y avait à cela plusieurs raisons. Songeons à la faveur 
dont pouvaient jouir les régions méridionales du fait du climat ou de leur topographie. 
Songeons encore aux progrès économiques plus rapides des Etats-Unis. N'oublions pas 
non plus l'effet des liens de famille ou d'une commune origine ethnique qui attiraient les 
émigrants vers les régions habitées déjà par leurs parents ou leurs compatriotes. A l'éven­
tuel colon, les États-Unis offraient de meilleures conditions d'achat de terrains et un 
régime foncier plus avantageux. Leur économie plus variée offrait aussi au manœuvre 
non spécialisé qui ne tenait pas à devenir cultivateur de meilleures chances d'avenir. Ajou­
tons à cela le fait que l'existence de moyens de transport convenables par terre et par eau, 
à une époque relativement ancienne permettait à l'émigrant d'améliorer plus rapidement sa 
situation économique. 


